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quelque 100 millions de dollars souscrits par les gouvernements 
pour 1966, le Canada contribuera 6.2 millions, au regard de 5 
millions  en 1965 et en 1964 et de 2.35 millions en 1963. 

3. UNICEF 

Des enfants qui grandissent aujourd'hui dans le monde, trois 
sur quatre vivent dans des pays économiquement sous-développés. 
Plusieurs souffrent de la faim et de la maladie; beaucoup n'ont 
pas la chance d'apprendre à lire et à écrire et d'acquérir des con-
naissances élémentaires. Le but de l'UNICEF est d'aider ces pays 
à s'aider eux-mêmes, en assurant des services d'hygiène, de nutri-
tion et de bien-être pour que leurs enfants puissent grandir et 
devenir des citoyens sains et utiles. 

Le Canada était membre du comité qui a recommandé en 1946 
l'établissement d'un fonds bénévole temporaire qui assurerait une 
aide d'urgence aux enfants des pays ravagés par la guerre. Le 
résultat fut la création de l'UNICEF. Son mandat a été revisé dans 
les années subséquentes et l'accent a été mis sur les programmes 
à long terme pour le bien-être de l'enfance. Le Fonds pour 
l'enfance poursuit aujourd'hui une partie du travail positif réalisé 
par les Nations Unies. La contribution unique de l'UNICEF à la 
création d'un monde meilleur et plus stable pour les citoyens de 
demain n'a été reconnue qu'à la fin de l'année 1965 alors que 
l'UNICEF se voyait accorder le prix Nobel de la paix. Le budget 
du programme d'assistance de l'UNICEF pour 1965 était de plus 
de 40 millions dont un million a été souscrit par le Gouvernement 
canadien. Un autre million a été offert par des particuliers à 
travers le pays, savoir les bénéfices des campagnes d'Hallowe'en 
et de cartes de Noël. 

4. Programme alimentaire mondial 

Sous les auspices des Nations Unies et de l'Organisation pour 
l'alimentation et l'agriculture, le Programme alimentaire mondial 
est entré en activité le l er  janvier 1963 pour une période expéri-
mentale de trois ans. Le Programme, destiné à soulager la faim et 
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